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TITRE : Projet pilote de localisation des balises de détresse dans les zones 

côtières 
  
NUMÉRO DU PROJET/IDFNI : MPO 2/05   2005024 
  
SOMMAIRE FINANCIER : 2005-2006     FNI          9 521,47 $ 

                   Autre          3 152,00 $ 
  
DESCRIPTION DU PROJET : Faire l’essai d’une nouvelle technologie de pointe dans les appareils de 

radioralliement portatifs conçus pour fonctionner dans le milieu marin. 
Cette nouvelle technologie peut améliorer l’efficacité et l’efficience de la 
recherche et du sauvetage (SAR) dans les zones côtières où il y a de 
nombreux antécédents de cas de SAR qui nécessitent un radioralliement 
sur des balises. 

  
OBJECTIFS DE LA 
PROPOSITION : 

1. Conclure une entente entre la GCC et 6 unités de la GCAC pour faire 
l’essai de ces appareils portatifs. 
2. Distribuer des appareils de radioralliement à 2 SRU où se trouvent des 
opérateurs formés à leur utilisation. 
3. Analyser les aspects quantitatifs et qualitatifs de ces appareils de 
radioralliement dans le cadre d’essais et d’une utilisation réelle. 

  
INCIDENCE ET AVANTAGES : 1. Amélioration de la précision et du délai de radioralliement par rapport 

aux méthodes actuelles. 
2. Formation des opérateurs à l’utilisation de ces appareils. 
3. Prouver que les appareils de radioralliement aident à réduire le délai 
moyen de localisation des balises dans de véritables cas de SAR. Essais 
menés dans les régions du Pacifique, du Centre et de l’Arctique et des 
Maritimes. 
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Contexte 
 
L’utilisation des balises de détresse satellite et non satellite de même que des 
appareils de radioralliement de faible puissance prolifère dans le milieu marin. Au 
cours des dernières années, le système COSPAS-SARSAT a détecté un nombre 
grandissant de ces appareils. Bien que l’activation d’un tel appareil indique en 
général un incident de détresse, nous constatons un nombre croissant de 
fausses alertes. 
 
La carte présentée ci-dessous fait état des balises activées au cours de la 
période de 10 ans terminée en 2002 qui ont donné lieu à des cas fédéraux de 
SAR. En outre, les points désignent seulement les cas où la principale 
intervention du système SAR fédéral consistait à effectuer un radioralliement sur 
la balise et à la localiser. Il faut noter qu’il y a eu d’autres cas de SAR déclenchés 
par des balises. Dans ces cas, la principale intervention consistait en une mesure 
autre que le simple radioralliement sur la balise, comme le sauvetage de 
personnes qui prenaient part à un exercice coopératif de recherche. Ces cartes 
n’affichent pas toutes les données, mais plutôt une indication du temps consacré 
à effectuer un radioralliement sur ces balises et à les localiser dans des zones 
côtières ou dans des zones situées ailleurs qu’en haute mer. 
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Bien que le système COSPAS-SARSAT puisse localiser ces appareils dans un 
rayon de 5 km d’une source d’émission à 406 MHz et de 20 km d’une source 
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d’émission à 121,5 MHz, la localisation précise de ces sources pose tout de 
même un défi. Cette localisation est en outre plus ardue si l’émission provient 
d’une zone où se trouvent de nombreux navires ou où les ondes radio font l’objet 
de nombreuses réflexions, comme dans un port ou une marina. 
 
Même si les nombreux navires et aéronefs qui prennent part aux opérations de 
SAR disposent d’un équipement électronique fixe de radioralliement, apte à 
effectuer un radioralliement sur la fréquence de 121,5 MHz, il est avantageux 
dans certaines situations de débarquer sur la terre et de poursuivre le 
radioralliement sur ces signaux à pied afin de rapidement en localiser la source. 
Le temps présentement consacré au radioralliement peut être raccourci. Le 
prochain tableau présente le temps consacré au radioralliement. 
 

Année  Région Catégorie 
finale 

Temps total moyen 
(HHH:MM) 

Nombre  

1998 C M4 009:41 5 

  M M1 021:32 3 

    M3 003:55 2 

    M4 004:52 72 

  T M4 002:14 9 

  P M1 013:19 1 

    M2 000:27 1 

    M4 007:37 23 

  Q M1 003:19 1 

    M4 001:56 5 

1999 C M4 007:09 13 

  M M1 012:11 6 

    M2 002:40 1 

    M3 002:35 6 

    M4 003:55 233 

  T M2 012:20 1 

    M4 002:26 24 

  P M1 016:29 2 

    M3 001:48 1 

    M4 004:43 55 

  Q M4 001:47 8 

2000 C M1 005:47 1 

    M4 003:00 10 

  M M1 014:02 6 

    M2 001:31 1 

    M4 003:10 213 
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  T M4 002:21 22 

  P M1 001:53 1 

    M4 003:34 53 

  Q M4 003:53 2 

2001 C M4 008:06 10 

  M M1 033:06 1 

    M2 017:12 1 

    M4 008:35 72 

  T M1 032:25 1 

    M4 003:31 9 

  P M1 016:07 1 

    M2 006:50 1 

    M4 002:24 48 

  Q M4 004:39 1 

2002 C M1 006:42 1 

    M2 006:28 1 

    M3 003:18 1 

    M4 005:47 9 

  M M1 021:33 2 

    M2 006:47 1 

    M3 016:34 1 

    M4 005:22 61 

  T M4 002:00 12 

  P M1 001:07 1 

    M4 004:51 36 

  Q M4 001:02 5 

 
En outre, certaines balises de détresse au Canada fonctionnent seulement sur la 
fréquence de 121,5 MHz, au lieu de 406 MHz. Le 1er février 2009, il est prévu 
que le système COSPAS-SARSAT cesse la surveillance du signal de 
121,5 MHz, pour capter seulement le signal plus précis de 406 MHz. Le système 
SAR canadien doit être prêt à continuer à effectuer des radioralliements sur le 
signal de 121,5 MHz sans l’aide des satellites. 
 
Il existe sur le terrain une technologie émergente relative aux appareils de 
radioralliement portatifs offerte sur le marché. Cette technologie porte sur des 
appareils portatifs plus légers fabriqués pour résister au milieu marin hostile. Les 
modèles offerts sur le marché comportent des fonctions de radioralliement sur 
plusieurs voies. 
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Besoin 
 
En raison de l’utilisation accrue des balises de détresse, des taux élevés de 
fausses alertes et de l’abandon imminent de la détection par satellite du signal de 
121,5 MHz, il existe un besoin énorme d’intégrer une méthode portative plus 
rapide d’effectuer un radioralliement sur ces balises. L’équipement 
radiogoniométrique fixe standard exigé à bord de tous les aéronefs et navires de 
SAR ne peut accomplir cette tâche. Nous croyons que la technologie 
commerciale actuelle relative aux appareils de radioralliement portatifs peut 
répondre à ce besoin. 
 
Projet 
 
Pour répondre à ce besoin, le Fonds des nouvelles initiatives de recherche et de 
sauvetage (FNI), administré par le Secrétariat national de recherche et de 
sauvetage, a financé un projet. Les prochains paragraphes font état du rapport 
sommaire final des essais, des constatations et des activités de suivi proposées. 
 
Nous tenons spécialement à remercier Janice Brasier, du QG de la GCC à 
Ottawa, et le SNRS à Ottawa de leur appui et de leur patience durant ce projet. 
 

ÉVALUATION : Préparation 
 
Il est important de noter que ce projet avait pour simple objectif de mener 
une analyse quantitative et qualitative de cette nouvelle technologie. Le 
projet ne visait pas à tester les diverses marques présentement offertes 
sur le marché dans le but d’en choisir une en particulier. 
 
En ce sens, la recherche avait pour but de déterminer les modèles offerts. 
L’annexe comporte des renseignements sur plusieurs modèles utilisés. 
Certains modèles sont homologués pour la vente par Industrie Canada. À 
la fin, nous avons décidé d’acheter 2 radiogoniomètres SAR ProFIND. 
 
Après l’acquisition de ces appareils, le responsable du projet, M. Stephen 
Harrie de la Garde côtière canadienne, région des Maritimes, a planifié 
des essais d’évaluation durant la période comprise entre décembre 2005 
et mars 2006 aux emplacements suivants : Dartmouth (Nouvelle-Écosse), 
Toronto (Ontario) et Victoria (Colombie-Britannique). Nous avions prévu 
l’affectation d’un groupe représentatif plus important de personnes 
oeuvrant aux SAR durant ces essais, mais en raison des contraintes 
temporelles et opérationnelles, les essais ont été principalement menés 
par le personnel de la GCC, avec l’appui de la police de la région de Peel 
(essais à Toronto). 
 
Nous avons ensuite décidé d’utiliser une balise d’essai sur la fréquence 
de 154 MHz (entre les fréquences maritimes VHF et celles des balises de 
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détresse). 
 
Nous avions considéré donner une formation, mais après un court 
entretien avec le fournisseur et des essais pratiques, nous avons 
découvert que l’équipement est conçu pour un profane. Donc, aucune 
formation officielle n’a eu lieu. Toutefois, avant d’utiliser un tel équipement 
dans une vraie situation, il est important de le tester par des 
radioralliements d’exercice au moyen de la balise d’essai fournie avec 
l’appareil. 
 
Essais 
 
1er essai – Base de la GCC, Dartmouth (N.-É.) – décembre 2005 
 
Les essais ont eu lieu à des températures variant de -15 °C à -20 °C. La 
balise était ensevelie dans un banc de neige et il a été assez facile de la 
trouver (moins de 15 minutes) de toutes les zones à l’intérieur de la base 
(distance supérieure à 400 m). 
 
Lorsque la balise était cachée à l’intérieur d’un immeuble aux murs de 
briques épais, la puissance du signal était affaiblie, mais il était possible 
d’effectuer un radioralliement fiable à des distances maximales de 300 m. 
Dans tous les cas, il a été possible de trouver la balise. 
 
Lorsque la balise était cachée dans un immeuble aux murs d’acier 
(entrepôt d’équipement de lutte contre la pollution), il était possible 
d’effectuer un radioralliement fiable jusqu’à des distances de 400 m. Ce 
type d’immeuble simulait un navire à coque d’acier, un conteneur 
d’expédition ou un camion semi-remorque, qui sont tous couramment 
dotés de balises de détresse. 
 
La balise d’essai continuait de fonctionner même lorsqu’elle était 
submergée. 
 
2e essai – Base de la GCC, Victoria (C.-B.) – mars 2006 
 
Sur la base de la GCC et à la marina adjacente, la balise d’essai était 
cachée à l’intérieur de divers navires, autant à terre qu’aux quais éperon. 
Dans tous les cas, il fallait moins de 15 minutes pour la localiser. La balise 
a également été cachée derrière un immeuble et a été tout de même 
rapidement localisée. 
 
Le scénario le plus enlevant a eu lieu lorsque la balise a été cachée dans 
la terre d’un bac à fleurs aménagé sur un ponton amarré à la marina. Bien 
que la balise ait tout de même été trouvée en moins de 15 minutes, la 
distance efficace de radioralliement était considérablement réduite à 
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environ 100 m. Un tel scénario pourrait se concrétiser lors de l’écrasement 
d’un aéronef. 
 
3e essai – Marina Oak Bay, Victoria (C.-B.) – mars 2006 
 

 Marina Oak Bay, Victoria (C.-B.) 
 
Nous avons ébauché de nombreux scénarios dans le cadre desquels 
nous cachions la balise d’essai à bord de divers navires, à cette marina 
regroupant des centaines de navires. Au cours de ces scénarios, il fallait 
en général moins de 10 minutes, à un opérateur novice, pour trouver la 
balise. Dans les divers scénarios, nous avions caché la balise une fois 
sous le siège d’un poste de pilotage, une fois sous un cagnard et même 
sous un canot pneumatique installé à bord d’un navire. 
 
Nous avons remarqué que la disposition à angle droit des quais éperon 
flottants facilitait la recherche de la balise, car l’appareil de radioralliement 
indique la direction à prendre (gauche ou droite) et la puissance relative 
du signal. 
 
Au cours d’un scénario plutôt enlevant, nous avions caché la balise dans 
la cale d’un navire, bien en deçà de la ligne de flottaison. L’eau autour du 
bateau tend à rayonner le signal à la verticale, sous la forme d’un cône. 
Nous avons éventuellement trouvé la balise (20 minutes) à une distance 
efficace de 150 m. 
 
4e essai – Région de Pat Bay, Victoria (C.-B.) – mars 2006 
 
Nous avons mené des essais sur l’eau au moyen d’une embarcation 
rapide de sauvetage (ERS) de la GCC au large de la base de la GCC à 
Pat Bay. 
 
La distance efficace de radioralliement sur l’eau lorsque la balise se 
trouvait au niveau de l’eau variait de 1,25 à 1,5 mille marin. Lorsque la 
balise se trouvait à 4 m au-dessus du niveau de l’eau (sur un quai), la 
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distance efficace de radioralliement atteignait 2 milles marins. 
 
La distance efficace est quelque peu réduite lorsque le signal se propage 
sur la terre (comme une île ou une pointe). 
 
5e essai – Marina Port Credit, Toronto (Ont.) – mars 2006 
 
Il existe 12 marinas sur le front d’eau de Toronto, à l’ouest du centre-ville. 
Il y a donc dans cette région un taux élevé de balises activées, en raison 
des nombreux navires. 
 
Dans une zone où se trouvent environ 100 navires, à terre dans des 
berceaux, nous avons élaboré de nombreux scénarios avec des membres 
de la police régionale de Peel (qui avait aussi acheté un appareil de 
radioralliement portatif). Dans tous les cas, la balise a été rapidement 
localisée et mise hors fonction. 
 
Constatations 
 
Ces appareils sont d’utilisation facile et semblent bien fonctionner dans 
des conditions d’humidité et de grand froid. Ils peuvent aider à rapidement 
localiser une balise rangée dans des canots pneumatiques, installée à 
l’intérieur de navires et même dans d’autres endroits, comme à l’intérieur 
de conteneurs d’expédition et de camions semi-remorque. 
 
L’eau et la terre (terre et roches) blindaient presque totalement le signal 
de la balise d’essai, entravant ainsi le radioralliement. De telles situations 
peuvent se produire lorsque la balise tombe dans la cale d’un navire (sous 
la ligne de flottaison). Le signal rayonne alors à la verticale sous la forme 
d’un cône. Comme autres situations du genre, notons une balise qui se 
retrouve sous terre après l’écrasement d’un aéronef. 
 
Bien que les appareils testés effectuent un radioralliement sur 
6 fréquences distinctes, programmées en usine, les travaux subséquents 
réalisés avec Seimac ont permis de conclure qu’il est impossible 
d’effectuer un radioralliement sur le canal VHF 16 (et autres fréquences 
similaires) et sur la fréquence de 121,5 MHz au moyen du même appareil. 
Un tel étalement des fréquences ne peut pas être intégré dans un même 
appareil et permettre tout de même une distance et une précision 
minimales. 
 
Les appareils de radioralliement aéronautiques ne résisteraient 
probablement pas à une utilisation prolongée dans le milieu marin humide 
et froid. 
 
Les boîtiers rigides pélican et les balises d’essai devraient être fournis 
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avec de tels appareils afin d’en prolonger la durée de vie et d’encourager 
le propriétaire à s’exercer à leur utilisation. 
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Traduction du graphique 
 
Effective Homing Distance = Distance efficace de radioralliement 
Homing Distance (Metres)= Distance de radioralliement (mètres) 
4 Metres Above Water Surface (3600 meters)= 4 mètres au-dessus de la 
surface de l’eau (3 600 mètres) 
On water surface (2400 meters)= À la surface de l’eau (2 400 mètres) 
Inside metal building (400 meters)= Dans un immeuble à murs métalliques 
(400 mètres) 
Inside brick building (300 meters)= Dans un immeuble à murs de briques 
(300 mètres) 
Below water surface (in boat bilge) (150 meters)= Sous la surface de l’eau 
(dans une cale) (150 mètres) 
Buried in dirt (100 meters)= Sous terre (100 mètres) 
Scenario= Scénario 

  
ACTIVITÉS DE 
COMMUNICATIONS : 

Ce projet ne comporte aucune activité de communications. 

  
BIBLIOGRAPHIE : Les renseignements sur quelques appareils portatifs de radioralliement 

présentement offerts sur les marchés américains et canadiens font l’objet 
de l’annexe au présent rapport sommaire. 
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Nous avons fait diverses recherches sur Internet. 
  
ACTIVITÉS 
COMPLÉMENTAIRES 
OU DE SUIVI 
SUGGÉRÉES : 

Nous recommandons que la GCC considère l’installation d’appareils de 
radioralliement portatifs à voies multiples adaptés à la marine à bord des 
unités SAR oeuvrant dans les zones côtières, y compris dans les canots 
pneumatiques et les petites embarcations côtières de sauvetage. La 
GCAC peut aussi souhaiter considérer l’installation de tels appareils dans 
les régions où il y a un taux élevé d’activation des balises. 
 
Un projet complémentaire du RNI pourrait porter sur la mise en place de 
cette nouvelle technologie, qui devrait avoir lieu avant l’abandon de la 
détection par satellite des balises de détresse de 121,5 MHz en février 
2009. 

  
POUR OBTENIR DE PLUS AMPLES RENSEIGNEMENTS, COMMUNIQUER AVEC : 
Coordination Avec l’appui du [service responsable de la 

gestion]/gestionnaire de projet 
Secrétariat national de recherche et de sauvetage Gestionnaire de projet 
275, rue Slater, 4e étage Mike Voigt 
Ottawa (ON) K1A 0K2 Surintendant, Recherche et sauvetage 
Téléphone : (613) 996-2782 Garde côtière canadienne, région des Maritimes 
Télécopieur : (613) 996-3746  
Site Web : http://www.nss.gc.ca Responsable 
 Stephen Harrie 
 Agent de préparation des recherches et sauvetages 
 Garde côtière canadienne, région des Maritimes 
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ANNEXE 
 

Radiogoniomètre Vecta2
MC 

Produit numéro 2769.4 
 

> Système d’alerte et de localisation qui permet à l’utilisateur de 
surveiller la fréquence de 121,5 MHz aux fins de localisation dans 
les situations d’urgence 

> Échelle double Macro/Zoom innovatrice qui affiche la puissance 
du signal au moyen de 255 unités et donne une interprétation très 
précise de la direction du signal 

> Boîtier robuste en acier inoxydable avec des antennes de PCB repliables 
> Canal 2 destiné à la fréquence d’exercice de 121,775 MHz 
> Antenne Yagi miniature qui donne une indication précise de la direction du signal 
> Résistance aux intempéries; fonctionne sous une pluie fine et en présence 

d’humidité 
> Haut-parleur à commande de volume pour amplifier la tonalité sonore de la balise 
> Récepteur sensible de -113 dBm détecte des signaux faibles à la portée maximale 
> Affichage convivial avec grandes touches 
 
Dimensions : 9,0 x 2,5 x 1,5 po (23 x 6 x 4 cm) 
 9,0 x 16,0 x 1,5 po (23 x 40,6 x 4 cm) avec antenne dépliée 
Poids : 15,6 oz (442 g) avec pile et poignée 
 
Matériaux : Boîtier en aluminium, antennes de PCB 
Couleur : Acier inoxydable et légende bleue 
Application : Course et navigation en mer, bateaux de plongée, 

situations d’homme à la mer; toutes les activités de SAR 
visant une balise de localisation individuelle 

Étanchéité à l’eau : Résistance aux intempéries; peut fonctionner sous une 
pluie fine ou en présence l’humidité 

Accessoires : Mallette de transport, pochette de ceinture, bloc 
d’alimentation c.a.-c.c., poignée rabattable, écouteurs, 
antenne distincte, vidéo de formation, antenne-fouet de 
3 pi (91 cm) 

Durée d’exploitation : 30 heures de fonctionnement continu avec une pile, 
fonctionnement de durée illimitée avec une alimentation 
c.a. ou c.c. 

Type de pile : Pile au lithium 2-2/3 A (DL223A de Duracell) fournie 
Dimensions de l’emballage : 12,0 x 14,0 x 6,0 po (31,0 x 35,6 x 15,0 cm) 
Unité par emballage : 1 
Garantie limitée : 1 an 
 
Radiogoniomètre Vecta2

MC assemblé avec les antennes repliées 
Boîtier complet 
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Radiogoniomètre 
SAR ProFIND 
Radiogoniomètre 
Jusqu’à la source 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Entreprise du groupe Chelton 
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Radiogoniomètre SAR ProFIND 
Radiogoniomètre 
Jusqu’à la source 
 
Le radiogoniomètre SAR ProFind de Seimac est conçu 
pour aider le personnel de recherche et sauvetage à se 
rendre « jusqu’à la source » d’émission lorsqu’il répond à 
une alerte déclenchée par une balise de détresse 
COSPAS-SARSAT. Il peut détecter la fréquence de 
ralliement de 121,5 MHz des balises de localisation 
individuelles sur terre, des radiobalises de localisation des 
sinistres (EPIRB) dans le milieu marin et des émetteurs de 
localisation d’urgence (ELT) à bord des aéronefs. 
Le radiogoniomètre SAR ProFIND fonctionne dans les 
conditions les plus exigeantes sur terre et en mer. Le 
récepteur loge dans un boîtier de polyamide armé de verre 
résistant aux impacts, de couleur jaune visible. Son étanchéité en permet l’utilisation 
sous la pluie et la neige, de même qu’à des températures inférieures au point de 
congélation. 
 
• Le radiogoniomètre SAR portatif ProFIND de Seimac est léger et sensible. Il est 

alimenté par des piles et fonctionne dans divers milieux. 
• Le radiogoniomètre SAR ProFIND est de conception robuste et ergonomique; il est 

facile de l’utiliser dans la plupart des milieux hostiles sur terre et en mer. 
• L’appareil comporte une antenne Yagi miniature à deux éléments et un récepteur 

piloté par quartz monté dans un boîtier léger, étanche à l’eau et résistant aux 
impacts. 

• Le radiogoniomètre SAR ProFIND comporte des indicateurs visuels et sonores qui 
présentent le signal de radioralliement des balises d’urgence. 

• Il permet la détection de plusieurs fréquences d’exercice, dont la fréquence de 
121,775 MHz. 

 
Caractéristiques 
• Affichage graphique à DÉL de la puissance du signal, mis à jour toutes les 

2 secondes 
• Haut-parleur avec commande de volume 
• Indicateurs de sélection du canal 
• Indicateur lumineux de direction (gauche-droite) pour faciliter l’utilisation 
• Indicateur de charge de la pile 
• Étanchéité à l’eau – l’appareil peut fonctionner sous une pluie forte et en présence 

d’un degré élevé d’humidité 
• Poignée et boîtier de conception ergonomique 
• Radiogoniomètre standard, avec chargeur c.a.-c.c. et écouteur-bouton 
• La trousse comprend le radiogoniomètre et une balise de formation de 121,775 MHz. 
• La trousse optionnelle comprend une mallette étanche à l’eau, un bloc d’alimentation 

c.c. portatif à pile alcaline et un module de charge pour automobile. 
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FICHE TECHNIQUE DU RADIOGONIOMÈTRE SAR PROFIND 
 
Dimensions : 18 x 13 x 4,5 po (46 x 33 x 11 cm) 
 (Note : L’antenne est toujours déployée) 
Poids : 33,5 oz (95 oz) avec la pile 
Matériau : Polyamide armé de verre, corps de l’antenne en aluminium 
Couleur : Jaune visible 
Garantie : 1 an 
Fréquences captées : Fréquence de ralliement 121,5 MHz 
 Fréquences d’exercice 121,6, 121,650, 121,775, 

123,1 MHz 
Pile : Lithium-ion rechargeable (SAUR 18650F-2 Sanyo) 
Durée de fonctionnement : 20 heures en continu avec la pile à des températures de 

-20 °C à +55 °C; fonctionnement de durée illimitée avec une 
alimentation c.a. ou c.c. 

 

Radios robustes et fiables. 
 
Seimac est en affaires depuis plus de 25 ans. L’entreprise offre des radios et des appareils 
d’acquisition de données pour les clients du monde entier dans les domaines de la 
recherche, des forces militaires, de la recherche et sauvetage de même que des industries 
pétrolières et gazières. L’entreprise conçoit, fabrique et commercialise divers appareils, 
dont des balises COSPAS-SARSAT, des émetteurs GOES, des modems radio à spectre 
étalé, des balises radio et optiques VHF Novatech et une gamme d’émetteurs radio 
miniatures ARGOS utilisés pour la recherche d’objets et d’animaux dans des applications 
maritimes et terrestres. L’entreprise a son siège social à Halifax (Nouvelle-Écosse) et 
possède des bureaux de vente et des entrepôts aux É.-U. 
 
Pour obtenir de plus amples renseignements sur Seimac et sur nos produits radio, 
communiquer avec : 
 
Seimac Limited 
271 Brownlow Avenue 
Dartmouth (Nouvelle-Écosse) 
Canada  B3B 1W6 
902-468-3007 
Courriel : sales@seimac.com 
Soutien technique : support@seimac.com 
 
www.seimac.com 
 

 
Entreprise du groupe Chelton 
 
Seimac est membre du groupe d’entreprises Chelton, fournisseur mondial d’équipement 
radio et aéronautique. 
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Radiogoniomètres 
portatifs 

Little L-Per 

de la série LH 
 
 
 
 
 
 

 
----- N’EST PLUS OFFERT ----- 
Le radiogoniomètre Little L-PerMD de la série LH est un appareil portatif et léger. Cet instrument 
sensible et polyvalent est alimenté par pile. Il est si robuste et si précieux pour son propriétaire, 
que bon nombre sont encore utilisés après plus de 28 ans. 
 
L’appareil comporte une antenne Yagi à deux éléments à commutation électrique et un récepteur 
piloté par quartz à double conversion, le tout monté sur un cadre de bois. Le gain de 3 dB de son 
antenne et la sensibilité type de 0,08 μV du radiogoniomètre permettent à l’appareil de détecter et 
de poursuivre avec efficacité un signal faible à de très grandes distances. La commande intégrée 
de gain RF et la plage de 120 dB assurent la localisation à 1 pied près d’un émetteur de 1 watt. 
 
L’appareil n’a aucune ambiguïté sur 180 degrés et l’antenne peut être tournée pour permettre 
une polarisation horizontale. L’afficheur tient lieu d’indicateur de ralliement vers la gauche ou vers 
la droite lors d’une utilisation normale. Le fonctionnement selon le principe simple de « suivre la 
flèche » permet à un opérateur novice d’obtenir une précision de 2° dans un champ libre, même 
avec des signaux intermittents ou variables, après quelques minutes de formation. L’appareil 
peut capter un signal qui est trop faible pour être audible. L’afficheur peut afficher un signal d’une 
durée inférieure à une demi-seconde. L’appareil offre un mode sensible d’indication de la 
puissance du signal que l’opérateur utilise avec l’antenne Yagi ou avec toute autre antenne 
directive. 
 
Avec les antennes accessoires, l’appareil peut être utilisé dans un véhicule, à bord d’un navire ou 
d’un aéronef, dans une station fixe ou encore à titre d’interféromètre. 
 
L’appareil comporte les caractéristiques standard suivantes : un afficheur lumineux et des 
boutons profilés pour permettre une utilisation de nuit, un bloc d’alimentation auxiliaire de 12 ou 
de 24 V, une prise téléphonique externe, un poussoir de vérification de l’état de la pile et un 
connecteur pour raccorder un afficheur distant. L’appareil est conçu pour une utilisation robuste 
sur le terrain. Le récepteur loge dans un boîtier moulé en aluminium et blindé. Il est étanche à 
l’eau pour permettre un fonctionnement continu sous la pluie ou la neige et à des températures 
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inférieures au point de congélation. Les éléments en aluminium de l’antenne plient ou courbent , 
sans casser, sous un impact. Un jeu de piles alcalines de 9 V assure un fonctionnement pendant 
une durée maximale de 40 heures. 
 
Le radiogoniomètre Little L-PerMD de la série LH comporte un récepteur, une antenne de 
radiogoniométrie (une pour chaque bande), un court mât de 12 po, des piles et un manuel 
d’exploitation et d’entretien. Un mât long pliable est offert optionnellement. Certains modèles 
comportent des quartz (se reporter à la liste des prix). Un appareil peut syntoniser deux gammes 
de fréquences distinctes, comme les fréquences aéronautiques de 121,5/243 MHz, la fréquence 
maritime de 121,5/VHF ou les fréquences amateur de 145/222 MHz. Un syntoniseur peut 
comporter un maximum de quatre quartz et un récepteur peut en compter six. Les quartz, 
enfichables et facilement accessibles, peuvent être ajoutés à une date ultérieure pour augmenter 
la capacité de l’appareil. 
 



  Projet pilote 
  de localisation des balises de détresse 
  dans les zones côtières 

19

 

Le nouveau radiogoniomètre Little L-Per est maintenant offert!! 

Plus petit, accordable, cet appareil étanche à l’eau flotte et est facile à 
utiliser. 

Consulter la section Foire aux questions (FAQ) pour obtenir de plus amples 
renseignements. 

 

La figure montre le prototype. Les appareils de production sont de couleur 
orange, avec des poignées de couleur noire. L’afficheur a été légèrement 
modifié. L’appareil se vend 750 $, incluant les frais d’expédition par voies 
terrestres. 
 
Nous avons amélioré notre cadence de production. Toutes les commandes 
jusqu’à la commande 3210, ont été expédiées. Nous n’affichons plus les 
livraisons ici et nous acceptons dorénavant les petites commandes multiples. 
Nous prévoyons offrir des mises à niveau matérielles et logicielles d’ici peu. 
Jusqu’à ce que tout soit prêt, nous accepterons seulement les commandes des 
clients situés aux É.-U. La mise à niveau sera gratuite pour tous les clients, qui 
devront toutefois retourner leur formulaire de garantie pour que nous puissions 
les informer. (Nous ne vendons pas nos listes de clients.) 
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Plus de 18 000 radiogoniomètres L-Tronics sont utilisés dans le monde pour 
aider les équipes de recherche et de sauvetage à sauver des vies. Nos 
récepteurs sont conçus précisément pour localiser les émetteurs de localisation 
d’urgence (ELT), les radiobalises de localisation des sinistres (EPIRB) et les 
nouvelles balises de localisation individuelles (PLB). 
 
Le radiogoniomètre Little L-Per peut localiser les ELT installés sur les aires de 
trafic des aéroports – où ont lieu 95 % des recherches. Mais une telle recherche 
est facile. Le radiogoniomètre L-Per est plutôt conçu pour localiser les ELT dans 
l’autre tranche de 5 % – c.-à-d. ceux perdus dans la nature à l’emplacement d’un 
avion écrasé où attendent les survivants. 
 
Comme nous l’avons déjà mentionné, nous n’offrons plus le radiogoniomètre 
portatif piloté par quartz, installé en permanence sur un avion, ni le récepteur de 
contrôle issu de la même technologie. Le service et le soutien sont encore 
disponibles et les descriptions sont conservées à titre de référence. Le 
téléavertisseur, les antennes et la plupart des accessoires sont encore offerts. 
 
Divers accessoires facultatifs permettent à l’utilisateur de personnaliser 
l’équipement de manière à répondre à des besoins particuliers dans les divers 
domaines de la recherche et sauvetage, comme la patrouille aérienne civile, les 
bureaux des services aéronautiques des États, l’exécution de la loi, les groupes 
de SAR, la garde côtière américaine et autres unités militaires. Nous offrons 
aussi des cours abordables, des documents pédagogiques et des documents de 
relations publiques. 
 
Bien que les opérations d’urgence constituent la principale utilisation de notre 
radiogoniomètre, la capacité d’accord et la vaste gamme de fréquences de notre 
nouveau modèle permettent d’autres applications dans la gamme de fréquences 
de 108 à 162 MHz et de 215 à 270 MHz, comme l’inspection de câble de 
télédiffusion et la localisation d’interférence radioélectrique commerciale. Le 
récepteur capte les signaux impulsionnels, AM et FM ainsi que le bruit aléatoire. 
Nous pouvons installer jusqu’à trois syntoniseurs, captant chacun une gamme de 
fréquences distinctes. 
 
Notre nouveau radiogoniomètre coûte 750 $, incluant l’expédition par voies 
terrestres dans la partie continentale des É.-U. Consulter la section Prices and 
Orders pour obtenir la description d’autres pièces d’équipement. 
 


